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!!les employés communaux ont subi de lourdes réductions de salaire (page 6) !! 

Edito:      POUR L’ESPOIR ET L’EGALITE 
 

Plus de 2000 personnes, citoyens, militants associatifs, syndicaux et politiques, élus 
de notre département ont bravé le mauvais temps pour marcher ensemble dans les 
rues de Bobigny ce samedi 3 décembre. Ce rassemblement unitaire pour l’espoir et 
l’égalité est un symbole fort et encourageant de la volonté commune de tous les 
participants et des organisations qu’ils représentaient d’œuvrer ensemble pour 
répondre aux attentes de tous les habitants de notre département. Nous publions ci-
dessous des extraits de l’intervention qu’a prononcée Anne DEO au nom des Verts 93 
devant la préfecture : 
«J’exprimerai d’abord notre colère face à ce gouvernement qui ne se contente pas 
d’ étrangler les services publics et notamment l’école, de mettre sur la paille toutes les 
associations qui travaillent dans nos quartiers, de couper les vivres aux dispositifs de 
prévention, mais qui allume aussi le feu en tenant des propos discriminatoires et indignes et 
qui enfin ne répond à la détresse et au désespoir que par des mesures violentes et 
réactionnaires : oui, l’état d’urgence et son couvre feu reconduit, l’apprentissage ramené à 
14 ans, la culpabilisation et la punition des familles des élèves rebelles, sont des mesures 
d’une extrême violence que nous condamnons très fermement. 
Nous avons entendu le message des jeunes qui se sont révoltés ces dernières semaines dans 
nos villes, ils ont exprimé avant tout leur ras le bol : ras le bol des discriminations 
blessantes et humiliantes vécues au quotidien, discriminations au faciès, contrôles policiers 
musclés, discriminations à l’embauche, discriminations à l’école, discriminations liées à 
l’endroit où ces jeunes habitent et où bien souvent ils sont nés. 
Les causes de cette révolte sont multiples, à la fois sociales et environnementales, pour 
nous, les Verts, elles sont indissociables :les violences subies sont bien sûr celles du 
chômage et de la pauvreté, celles de l’échec scolaire et de la précarité mais aussi celles 
d’un environnement dégradé, d’un urbanisme inhumain, de quartiers enclavés et mal 
desservis. Bien sûr on ne cautionne pas la forme adolescente de ces révoltes et nous 
comprenons le désarroi des victimes qui les ont subies. Néanmoins pour les Verts les 
combats prioritaires restent une prévention efficace et bien ciblée, la lutte pour l’égalité, 
pour l’emploi, pour changer l’école et améliorer le cadre de vie. 
Ces combats, nous les mènerons avec d’autres, et d’abord dans nos villes où nous proposons 
dès maintenant des rencontres de travail avec les citoyens, les associations, les 
professionnels qui oeuvrent dans nos villes : leur expérience du terrain est précieuse pour 
lister et réclamer les besoins quartiers par quartiers, pour approcher des solutions. 
En nous rassemblant, nous voulions redonner de l’espoir; il est là, car malgré nos diversités, 
nous partageons tous le désir farouche de faire mieux vivre ce département trop souvent 
montré du doigt et de faire de cette banlieue fertile, riche de sa jeunesse et de sa 
diversité, où nous vivons et où nos enfants grandissent, un territoire de droit, de justice et 
de réussite pour tous. » 
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DOSSIER : NOTRE BANLIEUE 
 
A l’initiative des Verts de Noisy-le-Sec, une trentaine de personnes (militants des 
partis politiques de gauche et d’associations, des professionnels de la jeunesse, des 
enseignants et des citoyens) se sont rencontrés le 15 novembre pour échanger leurs 
réactions et leurs analyses après les violences qui ont polarisé l’actualité de nos 
banlieues ces dernières semaines. Voici, livrées en vrac quelques unes des « paroles » 
échangées ce soir-là : 
 
- De telles révoltes sont compréhensibles mais la violence utilisée pour les exprimer est 
condamnable. 
- Les violences ont touché beaucoup de communes d’Ile de France ou de  Province, qu’elles 
soient de droite ou de gauche. 
- Si la cause initiale est la mort de deux jeunes de Clichy sous Bois, les « émeutes » se sont 
répandues un peu partout, de manière inorganisée et spontanée, sans leader affiché. 
Certains se demandent s’il n’y a pas eu de récupération ? Et par qui ?  
- Noisy-le-sec n’a pas échappé à ces violences, avec cependant une bien moindre intensité 
que dans d’autres communes du département. 
- On constate que ces violences ont été commises par des garçons, la nuit ; pourquoi les 
filles étaient-elles absentes de ces manifestations? 
- Dans nos milieux de travail ou de militance, il est difficile d’aborder ces questions, les 
enseignants sont quasi muets, les élèves n’ont pas envie d’en parler avec leurs professeurs.  
- Des anciens élèves du collège Prévert, âgés de 20 ans et plus, disent avoir du mal à 
discuter avec les plus jeunes, «ils n’en font qu’à leur tête »…«c’est de votre faute (les 
enseignants) , l’échec scolaire, il faut les mettre au travail »... « les parents ne comprennent 
rien à ce que leur dit l’école ! »  
- L’échec scolaire est ressenti comme une souffrance, l’école comme une institution violente 
où certains enfants sont maltraités. 
- Ces jeunes se sentent humiliés, humiliés par des discriminations, des contrôles policiers 
intempestifs et ciblés, nous sommes français disent-ils. 
- Plusieurs causes ont été évoquées : les causes socio-économiques, la litanie classique, mais 
réelle : la fracture sociale, le chômage, les conditions de logement, les grandes cités 
inhumaines et pour la plupart dégradées, mais aussi la désertification de l’espace public par 
les adultes et sa réappropriation par des jeunes sans repères et sans projet. Absence de 
commerces de proximité, de lieux de rencontre et de vie . . . 
- Les gouvernements qui se sont succédés depuis 30 ans ont été défaillants ; ils n’ont pas su 
anticiper cette crise. La droite au pouvoir aujourd’hui a aggravé la situation en supprimant 
ou réduisant les subventions  à de nombreuses associations de prévention et de médiation. 
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DOSSIER :NOTRE BANLIEUE (suite) 
 
- Le double langage de certains hommes politiques, dont les actes ne correspondent pas au 
discours, est responsable du manque de confiance des jeunes pour qui la politique n’a aucun 
sens. 
- Nos représentants politiques ne sont pas à l’image de la société française actuelle. Pas de 
« Black Blanc Beur » dans l’institution politique 
- Il est grave qu’aucun parti politique n’ait réagi au moment du vote des lois Perben : retrait 
de la «loi de l ‘oubli » qui proposait que tout acte délinquant commis par des mineurs, soit 
effacé du casier judiciaire à leur majorité. 
- A Noisy-le-Sec, beaucoup d’interrogations restent en suspens : 

- Le rôle et les moyens des comités de quartiers comme lieux de démocratie 
participative 

- La représentativité et le rôle du conseil local de la jeunesse 
- Le contrat ville : quelle marge de manœuvre lui accorde-t-on ? De quels moyens 

dispose-t-il ? 
-   Que sont devenus le contrat local de sécurité et de prévention de la délinquance et     
     les comités d’éducation à la santé et à la citoyenneté ? 

- Pendant combien de temps encore allons-nous parler de français issus de l’immigration ? 
Combien faut-il encore de générations pour être français tout simplement ? 
- Quelques perspectives : 
- Les militants des associations de quartier en lien avec les jeunes et leurs familles, les 

professionnels, les syndicats, les partis politiques, ont chacun une approche particulière 
de cette réalité, ensemble croisons nos informations et nos regards pour essayer de 
trouver des amorces de réponses. 
Créons un véritable espace de paroles avec tous les acteurs précédemment cités, sans 
tabous ni récupération politique. 

- Rédigeons avec les noiséens des cahiers de doléances sur l’état des lieux, les besoins, 
les moyens existants et les moyens nécessaires. 

 
Propos recueillis par Claude Chedal 

 
??Quel noël pour les employés communaux ??  (page 6) 

 

Les VERTS Noisy 
7 bd de la République 93130 Noisy le Sec   

e mail : noisygramverts@free.fr tél : 06 60 92 49 06 
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DOSSIER : NOTRE BANLIEUE (suite) 
Vous trouverez ci-dessous quelques propositions que les Verts souhaitent apporter à la 
réflexion commune qui s’est engagée le 3 décembre à Bobigny. 
 
EDUCATION  ENFANCE  JEUNESSE 
 Interpeller les élus pour qu’ils proposent un texte de loi rendant l’école maternelle 
obligatoire à partir de 3 ans 
 Etre à l’initiative d’un grand débat citoyen décentralisé sur les missions de l’école 
 Lister les besoins en rapport avec ces missions sans tabous ni corporatismes 
 Associer à ce débat tous les citoyens : enseignants, mais aussi partenaires de l’école, parents 
et travailleurs sociaux, sans oublier les élèves 
 Lutter contre la désertion par les couches moyennes des écoles publiques de nos quartiers 
 Développer les autres lieux d’éducation : l’école ne peut pas tout, les enseignants ne sont pas 
les « sauveurs du monde » 
 Promouvoir l’ouverture de l’école aux non-enseignants et faire de nos établissements 
scolaires des lieux de vie ouverts sur le quartier et susceptibles de développer les liens sociaux 
 Réfléchir aux structures d’accueil du petit enfant, à développer et à ne pas réserver aux 
seuls enfants des parents qui travaillent 
 Développer et promouvoir les campagnes citoyennes d’éducation dans tous les lieux 
d’éducation 
 Favoriser les liens entre l’école et les associations de quartier. 
 

URBANISME  LOGEMENT 
Un mot d’ordre : un logement décent pour tous… et des chantiers : 
 1) Améliorer l’existant : 
  Etablir avec les citoyens des quartiers, les associations, les professionnels, les 
comités de quartiers, un état des lieux et des besoins, quartier par quartier. 
  Interpeller les élus sur l’urgente nécessité, dans les quartiers sinistrés de nos villes, 
de loger ou reloger, réhabiliter, désenclaver, desservir par des transports collectifs de qualité et 
non polluants, développer les commerces et activités économiques non polluantes, créer et 
développer des espaces verts  
  Mener un combat de fond contre les propriétaires, marchands de sommeil et autres 
pour les obliger à appliquer la loi, notamment en termes de lutte contre l’insalubrité, le saturnisme et 
autres fléaux de santé publique. 
 2) Construire mieux et en se projetant dans l’avenir : 
  Développer la démocratie participative en associant en amont les citoyens et 
notamment les comités de quartiers et les associations de défense de l’environnement aux projets 
d’aménagement et d’urbanisme 
  Exiger des constructions à taille humaine, aux normes HQE (haute qualité 
environnementale) et sans antennes relais (téléphonie mobile) 
  Imposer à tous les maires le quota de logement sociaux 
  Sortir de l’impasse de la concentration de tous les équipements publics dans un 
quartier dit « défavorisé » (on peut marcher ou prendre le tram pour se rendre à la bibliothèque ou 
au centre de santé…) 
  Interpeller les élus à tous les échelons sur ces exigences. 



 
9 Décembre 2005                NOISY LE SEC          Numéro 49       Page 5 

 
 

 
 

LE TRAM PASSERA … 
Acte 1 : la transparence en échec 
L’arrivée du tram T1 à la gare de Noisy le Sec était annoncée dans le programme de la 
gauche unie qui remporta les élections municipales de 2001. Mais il faut avouer que le 
travail de présentation de cet événement et surtout de la traversée future de la ville 
n’avait pas été fait. Les Verts, partie prenante de cette nouvelle municipalité, publiquement 
favorables à ce mode de transport, furent actifs pour la création d’un comité de suivi 
ouvert et la promotion d’ateliers citoyens sur le choix des matériels, les nuisances et 
l’environnement. Dans le même temps, une association se créait pour s’opposer au tracé 
envisagé de descente du tram par le boulevard Michelet. Les 1500 signatures collectées 
aboutissaient à une saisine du conseil municipal en juin 2002, saisine dont les Verts avaient 
soutenu le principe démocratique. 
Acte 2 : le déraillement de la municipalité de gauche 
Novembre 2002 : le Conseil d’Etat annule les élections municipales. La droite joue à fond la 
carte d’opposition au tram et bat la gauche de 250 voix ! Depuis lors, Me Rivoire et son 
équipe n’auront de cesse de bloquer le dossier, ne refusant aucun argument populiste ou 
démagogique : « Noisy n’a pas besoin du tram ! ». 
Acte 3 : Noisy le Sec, village gaulois 
Le temps passant, le Stif fait une proposition de tracés alternatifs pour la desserte de 
Noisy et le prolongement du tram : l’un traverse la ville par la rue Jean Jaurès, l’autre 
voyage dans la zone industrielle, inhabitée et dépourvue de commerces. Le meeting 
parfaitement organisé par la municipalité se tient le 22 septembre dans une ambiance de 
corrida où les pro trams seront hués et privés de parole. Les affiches qui recouvrent la 
ville, au lieu du choix du tracé prévu par le Stif, posent une question qui n’est plus à l’ordre 
du jour : êtes vous pour ou contre le prolongement du tram ? Et le registre public répondra 
à la même question !  
Et les Verts de Noisy dans tout cela ? Nos positions n’ont pas changé depuis 2001 : 

1. L’intérêt général prime sur les égoïsmes individuels. 
2. Le tram est un moyen de transport écologique et rapide qui permet de réduire la 

circulation automobile. 
3. Son rôle est de desservir les quartiers de commerce et d’habitation. 
4. La population du 93 a droit au meilleur matériel possible, par exemple le tram sur 

pneu qui est envisagé à l’arrivée sud au Val de Fontenay. 
5. Le tram doit permettre d’améliorer l’environnement. 
6. Les riverains, les usagers, les habitants des communes desservies doivent être 

associés au travail de réflexion à travers des ateliers citoyens. 
Traversant la rue Jean Jaurès, devenue piétonne, sur pneu de préférence, 
avec un environnement de qualité, le tram rejoindra Romainville et 
Montreuil. 
 



                                                              Les Verts de Noisy le Sec 
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DU COTE DES ELUS VERTS :  
compte-rendu de mandat permanent et en direct 
Au conseil municipal du 20 octobre :  
-projet Semard : La municipalité reprend, sans concertation, le même projet sans donner 
de réponses sur le tracé du tram dans ce quartier, sur le surplus de circulation, sur la place 
des espaces verts…    Nous avons voté contre ce projet. 
-relogement du service espaces verts : relogement indispensable mais le choix de la rue 
de Neuilly ne permettra ni des plantations suffisantes ni l’installation d’une ferme 
pédagogique prévue dans notre projet de 2001. C’est pourquoi nous nous sommes abstenus. 
Au Conseil municipal du 25 novembre 2005 : 
- choix d’un nouvel adjoint en remplacement de M.Marest, démissionnaire. Le visage de la 
nouvelle élue est apparu sur le site de la ville…avant l’élection ! Ce qui pouvait n’être qu’une 
maladresse devient problème. Madame le maire énumère à la minute près les réactions des 
internautes sur le site. Big Brother à la mairie ?  
- finances-budget :de grossières erreurs dans la présentation des délibérations conduit à 
leur report à un conseil extraordinaire le 6 décembre.  
- tarifs des services au public : Pourquoi, alors que plus de 9 millions d’€ du budget n’ont 
pas été dépensés en 2004 et que l’inflation n’est que de 1,8%,  imposer l’augmentation 
maximum de 2,2% ? Nous avons voté contre. 
- animations de Noël : Plus de 60000 € dépensés… ne peut-on célébrer ces fêtes à 
moindre coût ? Nous avons choisi l’abstention.   
Au Conseil municipal du 6 décembre : 
-les décisions modificatives du budget n’apportent rien de neuf : nous avons voté contre.  
-sur intervention (courriers) des groupes d’opposition, Me le maire donne la parole aux 
employés communaux présents dans la salle. Ils témoignent : 
9 suppression de primes allant de 50 à 800 € (pour deux mois, juillet-août) 
9 différences entre le bulletin de paie et le versement réel à la banque 
9 retard dans le versement du supplément familial à certains agents 

Des situations dramatiques (agios, crédits) à trois semaines de noël ! 
Nous demandons qu’une concertation globale soit ouverte sur les primes comme la loi 
Raffarin l’oblige depuis 2003 mais surtout que les pertes soient compensées dès 
décembre. Ce qui semble possible selon les contacts pris avec la Trésorière et le service 
qui traite des salaires à condition que l’ordre soit donné avant le 10 décembre. 
Jeudi 8 décembre, 11h25 : 
Me Rivoire reçoit les présidents des groupes d’opposition, en présence de 
M.Charrier, directeur général des services et du directeur des ressources 
humaines. Elle annonce que les payes de décembre seront anticipées (versement 
le 16 décembre) et que les régularisations seront effectuées afin de compenser 
les pertes dues à la suppression des primes. 
Vigilance, vigilance… Mais, nous l’espérons, Joyeux Noël à tous ! 
 



                                                 Les élus Verts : Anne DEO – Jean Claude ROGER   
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QUARTIERS 
Merlan : On bétonne (ZAC des Carrouges) 
Suivez jusqu’au bout l’avenue du Gl Leclerc et empruntez le chemin de Montreuil à 
Claye entre le pont (chemin des Carrouges ) et l’avenue de Rosny. Mais faites vite, 
pour découvrir cet espace vert naturel en bordure d’autoroute. Les Verts ont 
rencontré des riverains noiséens qui s’opposent au projet de Bondy (à qui appartient 
ce terrain) de construire des bâtiments commerciaux. Nous avons marqué notre 
soutien aux riverains noiséens sur le registre de Bondy le 11 octobre 2005. 
 

                                                     
Nous apprenons que, malgré l’opposition des Verts de Bondy, le projet a été voté. 
                                                       Alain TUBIANA 
Londeau : Oui à l’ouverture du quartier, non à l’encerclement automobile 
Le marché de dupes du maire de Rosny : la taxe professionnelle du centre 
commercial Domus pour Rosny, les nuisances (trafic aggravé, bruit, pollution) pour 
Noisy a déclenché la juste colère des habitants du Londeau. Les élus d’opposition, 
communistes, socialistes et verts, ont relayé cette colère. Ils sont aussi intervenus 
auprès de ceux qui décident. Et cette intervention n’a pas été inutile à en juger par 
la déclaration de Didier Segal Saurel, conseiller général vert chargé des 
transports : 
« Cette voie départementale est déjà engorgée…Je ne suis pas du tout favorable à 
ce que 500 voitures supplémentaires polluent chaque jour davantage les habitants 
du quartier, au pied de leurs  immeubles, là où jouent leurs enfants…Si j’obtiens des 
assurances sur l’absorption du surplus de flux rue de Brément, je reverrai mes 
positions. »                           ( Le Parisien , lundi 5 décembre 2005)  
 
 
 

votre avis nous intéresse, vos propositions sont les bienvenues  
engageons maintenant un débat permanent entre les noiséens 

vous êtes attendu(e) sur notre blog 
http://vertsnoisy.blogspirit.com 
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C’est aujourd’hui que l’on construit notre ville de demain ! 
Les verts de Noisy se sont lancés dans un vaste projet d’étude des déplacements sur notre 
ville et sa périphérie. 
Toutes les idées sont les bienvenues (http://vertsnoisy.blogspirit.com). 
Globalement, le secteur des transports est le plus important consommateur d'énergie sur 
la ville (37%). Il existe des alternatives au tout voiture et il est temps de mettre un peu 
plus d’équité dans nos moyens de transport. La démocratie doit aussi exister dans la rue. 
Elle doit passer par le respect des autres. Piétons, cyclistes et voitures doivent avoir les 
mêmes droits et les mêmes devoirs. Ils doivent pouvoir cohabiter, sur des voies semi-
piétonnes et des zones limitées à 30 km/h. Une simple observation, à la sortie de la gare 
sncf ou à proximité du Londeau, suffit à se rendre compte de la mauvaise gestion des flux. 
Durant les heures de pointe la saturation automobile n’est pas tolérable pour les riverains. 
La voiture est un moyen de déplacement polluant, responsable de nombreuses maladies qui 
touchent en particulier les enfants et les personnes fragiles. 
En conséquence, l’usage de la bicyclette et la pratique de la marche, ainsi que la 
fréquentation des transports collectifs, doivent être développés. Or, la gestion « à la 
petite semaine », de la municipalité en place, ne va pas faire évoluer la situation. Celle-ci  
considère en effet une piste cyclable comme un outil de décoration urbaine, un peu comme 
un espace vert que l’on met en bac au coin d’une rue. Alors qu’une piste cyclable est avant 
tout une voie de circulation qui doit permettre la traversée de notre commune pour aller 
d’un point à un autre. 
La gestion des flux de mobilité est un problème complexe, nous essayons d’établir un plan 
cohérent de déplacement. Tous les citoyens peuvent nous y aider et rêver avec nous d’une 
ville où il fait bon marcher en toute sécurité.  

Patrick Lascoux 

Automobile et destruction de la planète  

 
 
 
 
 
 
 
 

Les VERTS Noisy 
7 bd de la République 93130 Noisy le Sec   

e mail : noisygramverts@free.fr tél : 06 60 92 49 06 
http://vertsnoisy.blogspirit.com 


